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La colonne française, commandée par le
rai comte de Polhés, se composait de:

U;n bataillon de ('liasseurs à pied.
Uin bataillon (uluo1r régiment (le ligne.
Un - du 29o - - -

Deux bataillons du 59e - - -

Un peloton du 7îe chasset-s à ('heval.
En peloton (le dragons.
UJne (lem i-batterie d'ail illerie.

gêné- dans un cercle de fer-, dont les défenseurs, abrités
derrière les murailles, continuaient un feu très
vif.

Le grénéî'al ianzier jugea le moment venu de
donner unt assaut décisif pour mettre fin au com-
bat avant la chutte du jour. Il donna ses ordres et
le général de Poîhiés, avec le colonel Berger,
voulut lui-même marcher à la tête du 59e de ligne
et du 2-e bataillon de chasseurs à pied.

C'est ce jotli-il'uiu la oaa. leU0 m- 1-
%Ž Garibaldi s'était btccé dje rque la

Mentana!colonîne fr-ançaiseo ne bî-ûileî-ait pas uîuîe alîtoîce,
La glorieutse -evanche de Castelfidau-do mnais il s'était gi-avemeut! tr'ompué et il seull îeu--

çut bientôt.
**Le 'à novemr-e, à trois lieut-es dît matin, Les soldats ftiaiçais qui, ju»isquâ 'à-c iiuicît

laimée sortit de Rome pair la porte Pie; la nuit avaienît assisté intl)atietumeitt aux (jet,è~ 'O
était noire c Ommne de l'en1cme et la1lpluie tombait Zouaves, s'élancêî-eiîî à leai- tti'l' les lge
.1 tor-ient. eniiemies quil cher-chaien t à enivelopper 1.1la î ic il e

La colonne itoîtiticale commîandée pal- le géné- colonnte pontificale.
11111 comte (le Coîiren, était ainsi eoml)oSée : Le colonel Fi-érnont, à Ila tête du ilet aWiiî
D)eux batail lonis do zouaves-----50Ot hommes du Icet de ligne et de trois vont ialuies (lecas

Uin bataillon de carabiniers ........ 520 - seuls à pied aita les garibialdien,; à Vextiê file
Uin bataillon (le laLégion Rominte 140 - gauche, pendant (lie le lieuitenant-coloniel 'a.s

ino batterie d'artillerie----------...117 - sier, du 29o de ligne, exéciitmit un mouivenientt
Un escadront (le dragonîs----------...10 - aftalogue suir la dî-oite.
tTneC compagnie du génie......80 - L'infanter-ie, qui depuis plusie'urs hietît-es avait
1 nl détacheunent de gendairmes... 50 - soutenu et repoussé avec un indicible éltuut les ef-

-- fobrts r-éuunis dle l'ennterii, s'était mias,é(' pet, à wt
Trotal de la coloîtue ýpuitificale. - 2913 aiitouide Mentanta, qui mainteniantt'tait ciitý,.llluée

Y'Jaiasit là à un petit Solté, iliîo, ietlo
seCul ni avec lequel je pisse 1dull' i ripi-ess.il ii

de la 1briavourie déploy éedi an, uie cumubat.pair les,
trutpes pit iae,

Le gééral de Failly .1, (de mm iôté, jugé ai i-i
jles voulontiire> <-h ré itis

Je uic puis mieux ter-ninerî c lpiti' -M. l-
muai éclial, quî'enî disant à Votire Excel lencie, aveî-

i quel entrain et quel le braviourîe le~s troupes 1pou)
tlcesesoi)t Conduites. ("estunnli-ngqe

t aiiée fraiîçaisc se plaît à leiur renre-'
Le cýoloîîel Allet, (dans soiti-rappor)it (de la catî-

pîIIîe,'S'expu-ilne ainsi
Tout ce qu'onî pouvait attendre des cù.uîis les-

p)lus énerugiqutes vouus l'av'ez fitt! Et à la dernièire
heur-e de ('ette lutte de quarantte-cinq< joui-s, siîr le
chaimp de bataille que vous veilez de joncher- de
cadavr-es, l'aurmée fr'ançaise, ce juge ind(crru)tibIe
do la valeui-, s'est tr-ouîvée là pour applauiri à la

'10

i ~ ~ ~ " ~~Total (le la colonnîe trnçîien virona 200 Cette colonne réuis:it à chasser l'eu nei d(,
xxuusEvémwmu'neits de i ý:î7-3S Bonaventure Viger ;Jr Il OIi iMes .vig-nes enivironnmanîtes.

(henier; Les ruines de Saint-Benoit.--Bataille e Men-I ebt < iiladuc bt(elaorc
taia: li<'i e 3 noienîe par7.Fariné e dutfiaeu leslemi ' La 1îetitcucoba (e a ouné

(ana ctore rmporée pr l'rméepoitficae su lesarmîée' se lait en imarc-(he avc m1ne selait atteint,?i e ééal Kanzler dans________________le_3___________________________dufeuilleton.__entr..ain ,les soldats italiens ('riaient, les Fr-ançais '1 api tueauuljeput apu
et les zouaves chiautaient g;aiment. grande partie (le e recit ; car l'ennemi, culbutéPrimles Mensuelles du 'Monde Iluse Ont traversa le polit Nomentano, sur la route 1 dnsfoutes, ses positions, apr's des, pertes oiý-
quii conduit à Mentana;, avec la plus g(rande prc- déiablcs, s'était eiîfeimé dans -Mentanîa, où il

______catt incar il était mfinéi. devait. nécessairement êtrecie pi-ole à lat puis
A onze lieures, on s'arrêta près d'îune pctite <.ra,îde démoralisation.

Ire Piw - - - - $5 chapelle oùl le Père Li-ier dit la messe." En consqene e ralliai mes troupesý qui
.1e - 25 O11 se remit enl marche, se trouvaient mêlées aux corps fr (lus ants les

3mne - 15 A midi et demi, à quatre lieues (le Meiîn~î ib tspstiosanena àl'ne î eap1)î1è.
- - 10 une vive fusillade, partanit(de ti'ois ('ôté-, à la foi's, avoim- pris les mesures de sûtreté Jicssie
5~im< - -- anoncele einmcnemeit delactioîî le- is établi r les bivouacs pour la nuit, suit- le terrain

-n -4 1 Zouaves 'élancent sur cette lpremreeligne eCiIniè mme, oeccupé p céene Jtlai'les gaibIaI-
71ne - 3 mie, et bientôt tout le régiment est eng(ag,é. Ides

Soie - - 2 lDès le débt, le capitaine le Veaiîx fape .1 'iiîstlli, enci outre, dje bi-ts VitIîtc
86 Primees, à $1 - - - 86 d 'une ball t a uia' obeài<'i'bl(' la autou.-(jeM entlana, 1pour avoir la(crtltude quîl

téte (le sa colflhiiuriic. lecini lic pût 110h tei' (le lbcîiilé pul opé-
94 Primes $200 Le lieutenant' colonel de ('haret te, 'iidi rer une î'etrai te.

Lr( iiofle si' fait c(OOuC <mois, daun oe salle publique, Ses hommes à l'att:ojue A I l<)ts, Zouav-es, si- ' luit s0 pîtýss salis incidents i'eiiai'q Iiables.
val uispe<so<eC'hoisies par l'asseilblée. Aut'uine el'i('-t-il, (n avant! vous combattez dcvii lit l'aiée ''Les évèniemenits (lu lernde'mainî piuuvèî cii t la

primne wi' sera 1po,'eh' après les 30 jouI-s'quli stirr'Oîît le justesse dle mes prviins n ettet, le 4 au 11111-
/o'îj' b elîajue mois. ~~~A ces mots, toutes les collines s()lit gravies la 'iotaeata qate'Jnîa îi îîlucî

lîayon nette en avant ; oit se fusille à bout 1>oi'ttluit, tail'e (lui proposait lat redditioni(de Moiitaiia, (le-
-Il'ennemni se r'ep)lie en (lèsoîdr-e et vit se uef0oim'e mandant que les gi tibaldiens,- pussenit se t etiiel'

à\ couvert danîs l'eneeinite iniée (le la lî'fna S'an- avecare et bagages., cmdtoîstu-~î

nîaturecllemnent. refusées.
Chretebodi e a. mienansCependlant le comimanîdant atliii (lu 59o

- o(urs sans vouis !yaaçi aslvilg eMilaefý PPjeles Zouaves suliv*enitleur ' (et et <délogent. les de inetiiavançadns e viae d Cifn ('son lt culbuté' ('tt usaiî iall11 cbceeioîli-.~.oîîu

'i blden (uisos arocetite ,o cette foule (le gaicibaldieiîs. jointe aux uoîîîbieîî-
Chaett role veesonchealattint(le trusses e tireýs iopéréesidants les ceigagemen tspé

balles. Les Zouaves pouîssent titi('ri (le trer cdns nous causait utit.nd embai l'as)îîOn ci 'n-
eZouaves Poittificiauixecanadiens-fiançais -Notre colontel est tué senitit à accordci- aux dé'u iec est,és dans. leî'epondttnt a l'appel de leur généra--l, le - 'e n'est rien, mes enfiauts, allez tou jouis. châ;iteau (le, Mentaina la t1ivul té de se i et irmeru'n-Bi-on de Chaiette, ont or-ganisé un grand Etý il continue de combattie à pied ju!squ'à ('e delà (le la fi ouîtièl e, emi abandlonnjanît îctî's aries."

concert, dont les bénéfices seront consit- qu'on lui amènie le cheval d'uni officiel' gamilial- Moitie Rotuondo étiit év:îeu(v cil n'ém(' tetuijs.crsàl'achat d'unt cadeau qui sera envoyé dien blessé. 1 'juît
ài l'Ex position Vaticanie, poiur le jublilé (le Sa Sain- -C'est. bienî, ues enftants, je vou s vîi

teté le pape Léon XIII. mieux, dit-il.
C onmme LE, MoNnF ILLU'STR'É, quoi qu'eu dise Mais de l'endr'oit où le combat a commncé, si iý es Le, i tes :.( loiitai(-lit

lit date qu'il porte, p)aat l'aivant-veille (le cette des crte s des collines on eit ~aperc(evoir Memi- Coloinne (le (Jouît telt
soée, j'attire l'attention (le mes lecteurs stuccette fallta et soni château-foi-t, puci -u.me un nd ltUégilieîtt de zoutaves -. 21 t moitsI157 blessés-ý
fête ('un cairactère tout Spécial et à laquelle (loi <'aigle sut-(les i'c('5escai-p)és. ilflai, po<ur y arit' Y Cnipris le iapt die dVeaux t(lé, le lieuitte-

vetassister- tous les cathioliqutes. Veil, oui suivie la granide irotite. qliie> t ('.N îosée à ianiti .aî-. emliîîiît <'tle s U- citmaiiI>îa- î

Si nons.jetuîns tuniegarmd vers le passé, nuts lat lusillaile pairtanit des rmctiiiîtt s. oui>(,jett-]'*le z ina o <-ai;îlcluAtclI I.qhle- .

Voyons que lat date choisie par les08Zouaves, uap- (dans les vignes.légîtimiaichlee.
pelle un les plus birillanits faits d'armes dle lat On établit quelques î)iice-. i 'ami il leîi-'i iiles at-iIIicr ties Siioits. :"7 Iî-.é
petite auruée dont ils Oînt fait p)artie. hauteuirs de lat vîgma Saitii('Ci peiwlaît (Ille Vi Iuî- Art il lerie 1 iî<ui - 2ll-.é

Il y a vingt amis, le li-t novembre 1867, c'inqî thiteu'ie poutiicale s'avançait vcers Meilattapo- I)uî 1 lîl7é
jours après 'héroïquetretraite deNMonte Riotonîdo, gagnetr du terr-aimn à droi te ('t à gaîi-lit'dceîî'.0 liTotaI to rits et I 13 k-
où une Poignée (le zouaves avaienit lutté contre fomrmidable pos-ition, mnais l'etîuîemii ccvaît 4i l>it (le Puulbes
11) (0()Jgariibaldiens et n'avaient capitulé qui'apm-ès de ce mouvement (déplova (deux flouies (iiuonni e>, e liail lon (uc ia'liaselu - ) àletiI lé.
avoir subi cinq assauts, le général comte de et prit les zouaves cin flan- nc. tbatai Ilon dtI i-aI-a- 1e ~miti l ue.2ll'-

Failly, commandant l'atmée fi-ançaise d'occupa- binierls piiscen flanc essuya de gî'auideý iie. .2e éiittd iga îe,-
tnet le grénéînl Kauizler, commandant l'aimnée Malgré les foi-ces supénicures auxquelles on :v .Oergmeitl îmt ntu '2îes.-

du pape, tinrent conseil, décidètrent de fmrapper- heurtait, pas un des soldats nt' eeîlmit. ilais > ~ uiîsàcea L -'s-
un grand coup, arrêtèrent les bases de leurs opé- la réserve était presque ép)uisée. qutamînld ét tlu 2 îuiîî-s et, îl~s~
tationis et leur exélcution fut fixée au dimanche, raI Kanzler fit demanîder t:tu gémiémalBibé (le (,)itaid taix qîulité, titilitaimes(il:lilfli "vs îîjor la
3novembre. 1 ~flaire avancer ses ti-ouhies. 1i et ite ai'ul'cjtietlée v'i)ii ce (Ille le giiiî

là, ,iii%îit il'il l1ý ltUIlIi l iii iVj.'.U 1 .11.;,-


